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JAMES  CROTTY. 
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r.o  ,,r.,cès  de  J«mes  Crotty,  accuse  du  meu    rc 
.10  Patrick  Pearl,  de -concert  avec  John  Rleelian 
nui  a  été  exécuté,  le  22  mars  dernier,  n  ci,    pas 
Ts  intérêt  pour  le   public;   vu  le  sort  m.lheu- 
ux  "n'a  dp  cuvé  celui  dont  il  était  coinplice  et 
on^  le  souvenir  est  encore  pénAlement  gravé  a 
n-'moire  de  tous.      On  ne  se  rappelle  pas  sans 
L"   .n  ï' étrange  audace  :avec  "eq-lce  meur  rc 
a  été  comiriis  à  n.eure  ou  le  soled  jette  le  plus 
..rCclat,  en  présence  d'un  S"-'"'-''  »""''"•«  .''^  f '' 
tm  s  aux'^.ortcs  et  pour  ainsi  .lire,  au  se.n  tnôme 
,  de  Vi  cilé.     Cet  inlérOt  est  encore  double  par  les 
,  arole<.  que  r'infortuné  Meeban  a  pronoBcees  a  ses 
.       niers'moment.s  sur  l'écl.afaud  ;  et  .tot.t  e  monde 
.16si,e  se  co»Vi.iBcre   par   l<ii-meme  si  l«_.iuics 
en     •  les  mains  de  qui  le  sort  de  Crotty  a  été  co  i- 
.fié  se  sont  acquittés  fidèlement  de  leur  redoutab  e 
fonc  ion,  et  s'ils  ont  été  justifiables  de  rendre    e 
verdict  qu'ils  onl   rendu.      C'est  -dans  le  but  de 
n  tire  le  public  en  état  .Icju.er  par  Hu-«^™«   ,« 
U,  preuve  ull'erte  en  cette  cause,  .(ue  '^'^  P^      ''  ^^ 
.„n'..nant  1,-s  .-Mn.Hg""'r''^^  'l""^""-  ""•'^   ""'''' 


I 


■i 

redresse  de  soB   honneur   1p   ,.,-e   iJuv.il    nii   i.,r. 

U  mourtr.  de  Palrick  F».arl   a   c-fô  ru.mni.s     1. 

«a   on  que  .Meehnn  de  InVoir  acrompli  .'a  ,,n  .sub,- 
s-^,c.;.sayeruu.  de>uv.erdolnie.-    fL.edo 
.lurts   on  1  a  alors  remis  au  vii.rri-sepl  i.„n  codrmf 
JOHMl  v.cnt  dWoir  lieu  CM  efTer.     '     '  "' 

Crotry  est  un  jeune  homme  d'une  vinr^-aine  (Pa- 

^ntl...  d.Barb.cr,  .sa   taille' est  moyenne,  son  re- 
gnrd  e.L  ,,ue  r,«c  pei,  sombre,  mais  rien   n'indique 

^^'  In.  rot:ehah.Hde  du  crime,  cf  cette  Membre! 
pomste  ,ue  l'on  remarque  chez   les  ,rand.  c  i  ^. 


Proeès  de  James  (Jr.ttv,  mhis  la   prcsiden.:e  de 
^on  ïf.MiMem-  le  Jtinv  f)„val  '  ' 


-lue^com" 


0;Kni  Sfewar(,lM'iiier,  Conseil  de  la  Iî,ri 
pariiit  pour  la  couromu'. 

i^s^^il'^'N^^'''"'  ''"'^/•^"•"''  P<>^'- 1^  pr:-)nnier. 
i-es  douze  Jm-e.s  ?ont  assertaentés. 

Séance  du  .?7  juin  186  1. 


M.  0.  .-.ewarf  explique  en  peu  de  mots  aux 
t'Sle  genre  (1  accusation  qui  pesait  «;ur  le  or', 
"i^er,  et   .ntïs  !..  :..,aîn.  .uV  .,n   feront  1^'. 


Jur 


i^. 


est   i-ovenii  'i  ,llv   i      '   '  ''   ■'"  "l'irclir.     Il 

-«.•.i»..n  .!",;;„„  :;",",  t"  """^  ("""»  •<=''""■' 

to"*  deux  e.i  calX     V^f  ""-^  "  '^■'•"l""', 


Voiture,  er* 
lui  demn 
«ion  |)oi 
rair  une  i 
Alors  Me 
UH  inst 


\ 


""-'"««<.«  en  uas  (lo  Jy 

is  .u  maison  .;  ^ulua   le  défunt,  et 
.   ^r;  ^'^ /^'"''S^'  ^^'une  commis, 

^.or^qt.    ;«..^nore  serait  de  retour, 
■  î  •       -n   ie;irl  s'il  voulait  s,»rtir 

tous  deux: j/les  ^ui'is  ''^^;!£1'?     !'^  ^*"^"-^'^* 
maison  vers  la  rnP       ^^    '  '  V'^  ""''  '''"'^  '^   'a 

se  jeta  sur  l'eari  ;  celui-ci  étend  ^^tlV'  ""■ 
Sai-îintir  de  l'attaque  --aVu!  r  ,.  "'  '"'""'  "* 
fUk  tenu  éloirné,'  .'^^^0»  TeT,''pLi;r':rf 
fiappa  avec  le  manche  d'un  loMtnn-il'  •  l^ 
•««•n,  et  .lont  la  „,„,  omit  en  ou  éraln?'    "  '" 

Meehan  é;arrursr;rdr  izt  \:T'  "^ 

X^orsque  Pearl   fnt  à   *        \^   ,     ^^  '®  irappait. 
^a  pas  frappe  sur  la  tPf*»  ri.,  u      i  V      ^'^""> 

pi«<s.  «-%u.iJ:„;r;;i:j-[^acoup,d, 


«^.pi; 


v> 


u   m-iison      i\  m^^»''»^  vmi^t  minutes 
Êljtra  dans  la   maison. 

après  être  entré.  romarqttC    si 

Gr<.tty    paraissait  -^^^^[^/^^^i.f  attention  à  lu 
n'avait  pas  i>aru  se  J  er  u    a      ^^  ^^^^.^ 

conversation  qui  a /au  ^^  '  ^^  ^^     •^,^^^,,  avait 
Pearl  et  Meehan.     Le   o  e t  qu        i  ^ , ,  ^^.^ 

à  \a  main  était  long  ^^^/^^"^^  l^  f;'   Lorsdue  Crotty 
un  petit  fouet  cle  peu   ^^^^  ^alem      ^^^^  dcr- 

->rf-  t.^:;  "os^  ih  sr^enai^        les  chc 
^""r^r.Pe^  Perchait    plutôt  à  repou.sor 
yeux;    mais  f  ?^'^\       p  rhoso      Crotty  alors  trap- 
Meehan  qu'a  faire  autre  ^h^^^      v.      y 

sur  un  cri  que  j'entend,.,  ,e  .oH   ,  et  J  •  n 
moment  où  Meehan  f™!'!»'' P?"  ;•.,,  ."^j^  suis  der- 
à  Meehan  dans  ce  moment,  f"^  i^  "=  ;  p,,,,. 

rière-toi.     Je   "  »'  V"  ,,:"/i^' "4'      "  Ne  frap- 
.Lorsquej'arr,va.pre«deux,^]^c^m>  .^^^^^^^ 

P"^  '•peaTl  si'rleva  eTTnt'ra  dans  la'mai.on,  .vous 
Kon'nltrtm  oreiiler  et  il  - -;;;:;,/;;t 
it  Crotty  se  tenaiant  alors  pre  ^^^^  V^^^,^\,,, 
hors,  ils  poussaient  sur  la  porte  pour 


■ 


mm 
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personne  ne  voulnl  ouvrir.  Je  ai»;  pa>sai  la  tAte 
Hu  (k'Iiors  par  une  (fMuHfe,  el  je  dis  a  Crutty  qu'il 
«'•tait  Ml  ini.sérnble  d'avoir  aitit';  à  battre  ce  jeune 
Momînr,  là-dossiis,  Crotty  dit,  je  battrai  le  premier 
qui  prendra  Iri  part,  de  Pearl.  ils  s'en  allèrent 
«jiielque.s  instants  après.  .l'envoyai  chercher  le 
(idcteur  et  le  curé.  Pearl  mourut  environ  vingt 
rainiites  après  ('(re  entré  dans  la  maison. 

Tra)>s(]ueslîonné. — Je  n'ai  point  vu  Crotty  frap- 
per Pearî. 

Dr.  J.ARUE. — J'étds  présent  à  l'autojjsie  du 
cadavro  de  Pearl.  Une  grande  quantité  de  sang 
sortait  <le  la  bouche  du  cadavre.  Il  avait  sur  la 
tête  plusieurs  ecchymoses  et  contusions  par  les 
coups  qu'ils  avait  reçus,  surtout  sur  le  côté  droit 
de  la  XèXe.  Les  os  n'étaient  pas  fracturés.  La 
peau  qui  recouvrait  la  poitrine  et  la  partie  posté- 
rieure du  corps,  était  bleuâtre^  ce. qui  avait  été 
causé  par  la  mort.  Sur  la  poitrine,  trois  pouces 
plus  bas  que  Pos  du  cou,  il  y  avait  une  ecchymose, 
et  elle  mesurait  trois  pouces  sur  un.  Le  crâne  était 
plus  mince  que  d'habitude  chez  les  hommes,  sur  le 
côté  droit  du  cerveau,  entre  l'os  et  la  membrane, 
nous  avons  trouvé  un  caillot  de  sang  pesant  envi- 
ron trois  onces.  Tontes  les  membranes  qui  recou- 
vraient le  cerveau,  étaient  fortement  congestionnés. 
Nous  avons  trouvé  une  ecchymose  d'un  pouce  sur 
la  partie  supérieure  et  postérieure  du  cou,  vis-à- 
vis  les  premières  vertèbres,  et  s'étendant  dans  la 
profondeur  des  muscles. — En  ouvrant  le  eanai  de 
la  moelle  épinière,  nous  trouvâmes  une  grande 
quantité  de  sang  entre  la  membrane  et  Pos;  les 
rertèbres  n'étaient  pas  rompus.  Les  deux  poumons 


/  / 
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flaicn;  'orleinent  coiigeslionne»."  Le  ventricule 
gauche  (k  cœur  tîtait  vide,  le  droit  contGuait  trois 
«ivees  de  sar.jç,  du  reste  le  cœur  et  les  poumons 
étaient  snins.  La  cause  de  la  morfdu  défunt  a  ^t* 
tes  deux  effusions  de  sang  sur  le  côté  droit  du  cer- 
veau, et  sur  le  derrière  de  la  tetn,-  des  coups  de 
jiieds  et  autres,  auraient  pu  avoir  ce  résultat. 

TransqueHionné. — Les'  contusions  et  ecchy- 
moses sur  le  côté  gauche  de  latête  du  défunt  n'é- 
taient pas  sérieuses.  Il  n'y  avait  q-ue  celles  situées 
»ar  le  côté  droit  de  la  tête  et  sur  la  partie  posté- 
rieure de  la  tête  près  du  cou  qui  fussent  sérieuses. 
Elle  auraient  pu  être  sérieuses  sans  laisser  plus  de 
traces  que  r.ous  en  avons  vues.  J«  ne  crois  jjas 
que  les  coups  sur  la  poitrine  de  Peavl  auraient  pu 
causer  sa  mort. 

Le  Dr.  Sewell  fut  ensuite  entendilr,  et  conobora 
le  témoignage  du  Dr.  Larue. 

ALyKED  Belleau.— J^ai  été  a,>pelé  pour  aller 
jiorter  mes  secours  à  Pearl,  à  environ  midi  moins 
dix  minutes,  il  était  dans  un  état  d'insensibilité 
complète,  le  pouls  avait  cessé  de  battre,  il  était 
mort.    J'étais  présent  à  Tautopsie  du  cadavre. 

Bhigitt  Tbeaner.— Je  connais  le  prisonnier  à 
!».  barre.  Je  demeure  près  de  M.  Lawler,  je  suis 
allé  chez  M.  Lawler  dans  la  matinée  du  11  sep- 
fiembre  dernier.  Vers  onze  heures,  j'entendi»  crier 
ao  meurtre,  et  j'allai  vers  la  porte.  Je  ne  pus  voir 
d'abord  d'où  le  cri  partait,  je  courus  dans  la  rue,  et 
Je  vis  Pearl  se  relevant,  le  visage  couvert  de  sang;. 
Mde.  Lawler  s^approcha  de  Meehan  et  lui  dit  qu'il 
jac  devait  pas  frapper  Pearl  d'avantage.  Crotty  se 
tenait  près  de  Msehan  dans  cet  instant,  et  i\  dit 


■ 
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frappe-le  jr  f^iiîs  dciriiTe  toi,  ii«>n  «lu  ^l<'*'-  I'1»nv1»;'' 
H  ne  doit  |ws  \v  frapper.  Frappe  lu  tiKoro  r»^).;ft 
Crotty,  je  suis  tlerrière  toi,  et  il  (lisait  i:«lii  ni  nV 
«Iressani  à  Meclmn  ;  Crotty  (''li»ii  «lors  a  une  do»- 
tance  (l'environ  deux  verges  tie  l'ei«rl.  M«le. 
Liiwler  <on(lui>»rt  alors  Pearl  tluns  la  iiiai>on.  )* 
dis  à  Crotty  qu'il  é«i«il  m\  mi'^érahle  d'av-if  Irapp^ 
le  paiive  jeune  homme  il  répondit  ou'il  (vrait  de 
intvTie  à  quiconque  prendrait  sa  part.  ïl  essaya  d»» 
lorcer  la  porte  pour  entrer,  en  disant,  cette  maison 
est  un  lieu  public  et  j'ai  le  <lroU  d^  entrer,  ils  rcstn 
encore  là  quelques  instant  avec  Meehan,  puis  d.H 
K^cn  allèrent.  Pearl  inour'  '  environ  w\\  quarl 
d'heure  après  être  entré  dan  '  maison.  C'était 
un  fframl  jeûna  homme.     Il  ;»'«it  dix-sept  anK. 

fransQiissti<m7ié.—}e  n'ai  pas  vu  Crotty  frapper 
Pbarl  en  aucune  Ai(;on. 

François  Gingras.— L»e  1  i  septombrtMlernier, 
je  demeurais  che^.  M.  Paquet,  voisin  de  M.  Lawler, 
Itf  distance   entre   les  deux   miiisons  est  d'envin.n 
une  douzaine  de  pieds.     J'étais  à  l;i  porie  chez- 
M;  Paquet  et  je  vis  venir  un  jeu'ae  hoini.ne  en  cou- 
rant, avec  un  manche  de  fouet  à  la  mnin,  et  il  frcp- 
pa  Pearl  à  la  tête  avec  ce  manche  de  fouet.     Je 
«e  connaissais  pa^i  encore  ce  jeune  homme  qui  frap- 
pait ainsi  Pearl.     Je  l'ai  connu  depuis.     C'est  Ifl 
prisonnier  à  la  burrîî.     Pearl  tomba  alors,  etCr&ny 
lui  donna  des  coups  de  pieds  sut  le  corps.     Une 
drxaine  de  minutes  avant  que   Crotty  ait  frappe 
Pearl,  yai  vu  Crotty  et  MceJia»  passer  ensemble, 
ils  revinrent.    Meehan  donnait  un  coup  de  pc  îng  à 
Peiarl'dans  le  même  temps  que  celui-ci  recevait  le 
«oup  <le  TOancne  de  foui-:^  de  Crotty.    J'ai  vu  Mde. 
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Lnvvlci'  (|ui  e.ssiiyait  d'oîiiprclier  Meehaw  defriippp» 
l't'iiil.  Crolty  et  Mocliiiii  (]iip|(pi(;,s  iiisiarils  nprilvs 
s'en  sillèifiit  (lans  la  (;al(>fh(>  di'  ('irutv. 

Tr(ui,s<jUi stinu)i('. — .)"}ii  \u  Mcoiiaii  (pii  prynait 
Piîarl  à  la  H'oii^e,  mais  je  n'ai  pas  vu  «•eini-cl 
prcMidre  Mechan  par  les  (dK^vcrix.  Dans  l'in^^lawl 
^p||'  Pcarl  était  iVappé  par  Ciotly,  il  rtail  ai;v 
prises  avec  Meelian. 

J08KPH  BÉDARD. — J'étais  [)réseiit  le  11  sep- 
tembre à  révéncmcnt  (lui  a  causé  la  itioit  de  Peail. 
iJ'ai  vu  trois  hommes  en.semble,  deux  étaient  aux 
prise»,  Crotty  so  tniiait  par  derrière  Pearl,  et  le- 
frappa  sur  la  tête  avec  (juelque  cliose,  je  ne  sais  si 
c'est  un  hfjton  ou  antre  chose,  après  cela  le  prison- 
nie»  est  retourné  à  sa  calèche. 

Trans(ii(('Htiomié. — Dans  le  temps  que  Pearl  tt 
été  frappé  par  Crotty,  il  était  aux  prises  avec 
Meehan. 

EvKN  OcTAvius  Rees. — J'ai  vu  Crotty,  uyanfc 
la  mise  de  son  fouet  roulée  autour  de  !«a  main,  et 
tenant  le  manche  par  le  petit  bout,  c'était  après  la 
bagarre,  il  se  tenait  à  Ja  porte  de  Mde.  Lawler,  et 
disait,  que- Pearl  revienne  à  la  porte,  je  me  servi- 
rai encore  du  fouet  comme  je  m'en  suis  servi.  Je 
n'ai  point  vu  Crotty  frapper  Pearl,.  celui-ci  était 
alors  dans  la  maison. 

Frs.  X.  PoTviN. — Le  H  septembi'e  dernier, 
'f6\i\\é  près  de  chez  Mde.  Lawler,  j'ai  entendu 
frapper  un  coup  et  a.u  raôme  instant  j'ai  entendu 
un  cri.  Je  mo  suis  retourné,  car  c'était  derrière 
moi  qu'était  le  bruit,  et  j^ai  vu  Pearl  à  terre,  et 
Crotty  le  frappant  à  coups  de  pieds.  J'ai  crié  à 
Crotty,  ot  celui-ci  à  arrêter  de  frapper  Pearb.     A- 
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fl 
pvès  oeln,  Meehan  o,  Crolty  sont  m.m,,-.  <^n.^.n^ 

'en  CRlèche,  »t  ont  pris  U,  -''/-'"'"p   ,H   .v        > 
Crolty,  quan.l  je  n..  vu  ,m-s  ,!e   Pe.ul,  ." 

nmin  lin  manche  (lo  loiict.  ■';..,.■„-.  CroU  v 

à  cessé  di  fc.pt.er  j'' -"-n;- "«^f.rc;;.  ' '"  - 

paient  tous  deux  Pea,-!  P'-  ;;,  .f  '  :\^     ''     ,L  ^^■ 
Joseph  Marcotte.— J  «t.  is  !"<-»  '"^  .   ,  .       , 
L^vwler  lorsque  Poarl  a  reçu  les  '=^«f\'^'Jl  Z- 
causé  la  mort,  je  suis  arr.vé  .•^"-'»?    "  P' ;;    ^nait 
garre,  PeavI  était  <lans  la  ""''«  ";.,^'?"^,,^i.;i    ne 
à  la  imrte  avec  Meel.av,,  et  .Usa.     a  celui     , 
crains  rien   rentre  je  suis  .^;n-«  -■      .^  ,,,,;„. 
Jean  Thibaudeau— Le  "  "n'"    ,        M,|e. 
je  travaillais  à  une  maison  on  («^Jl^^riar- 
iawleT,  lorsque  j'entemlis  "'';: (^«'.f  \!  /Meelian 
n-'ii^ç  ,À'^  Te  nie  rftournai  alors,  et  je  \i»  i" 
ft^C;:^*     qt-e  ,ie  ne  -unaissai^^s  alors    fra,>^^^^^^ 

l  la  main,  mais  ne  frappait  pas  avec  dans  ce  mo 

-;-jrr:n:;rcX^rrempseL 

durait  alors.  .^  ,|j„„  ^j  ,,^3. 

Jos.  Bedahd,  tils.— je  m  en  o 
«lis  par  chez  Mde.  Uwler  lorsque  IJ,«  '  »  '^^^^ 
les  coups  qui  lui  ont  cai-se  la  mort.    ^  «  »".,^p°„ 
au  coin  de  chez  Mde.  Ch^^t.gny,  lorsque  j  a.  vu 
deux  homm..  qui  se  bousculaient,  et  je  VIS  le  pri 
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:  ;"".;':■.;:  '•: "  «<  'v»pi.--  pe.„i  a  la  «.,é 

■  1  'liv  .,uH„,  niîiis  je  ne  pui.s,life  «  o'esl  sur  Peari  • 
sVti.m,  .).       1         .'^' '''■"'«^'>  «' instant  iiuiès  et 

u  ;    '"y ,;'  ';':;r';"-  .'^-'""'  '«  ---it  ', ,« . 
M.-ei'a  .la  «'^"i  :  r^m  '  T'"'"'.^'  ^"'."^  '•"^' 

<;i<  «e...  luieiix  pour  toi  '  Mcns-t-en 

>u,Ia,ête  '        ^'«PP^''a<^""Ps  de  pieds 

'k-  i|ucl  côté.  ■'  "  P*' 

HoNo«K  G,Gw*c.-Je  travaillais  près  de  ch.z 

M'Ic.  J^awler,  le  1 1  septembre  dernier,  i'ai  reé-T 

â  r  r«  1.  ^         '''^'"'"''-  •^'''  ""  ""  a"fe  homme 
amre.  et  donner  «n  coup  Je  fouet  sur  la  tête  d'Z 

ih    ."?  "=''"'l«"""'t^,  puis  et  l'homme  qui  resta^^ 

i^ï:&i:rpst  s'ur/a  ri?:'  'r  ^  -"  » 

-Ja  ba  r*,  c  ctait  la  première  fois  que  je  le  voyâï 
'"^  J«  1  at  a  peine  vu  cinq  ou  six  minutes.         ^ 


^ 
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Tm)t.sgfifsiwnfic.~V.çi,  deux  riomin.  >  .-air-iit 
au\  prises  lorsque  l'autre  est  venu  (foiiiif-r  •in  runp 
«te  fouer   à   l'uii   d'eux,  et    ils  ,sc   teuaif  mi  ,,.■;•  !,■>• 

IsiDoitK  Marcol-k. — Je  coniTais  de  vu.»  (  ioîm. 
Jt'  rrin;.iljnis  à  nue  bàtissci  l)l•(^.,  de  «fi,  7  ^îd'•, 
Lawler  lor.vjue  Pearl  a  perdu  la  vie.  J',i  ..  „  d»>nv 
hommes  /riipjxn-  Ti  coups  de  pieds  un  aijtip  i;Mn,.i.,> 
<lt!i^etait  î\  liMTe,  ils  le  fVti|>paie!il  sur  te  r.nru^ 

.ii'i{A\co{s  Tkkï'anikk.— -J'éluis  présetii  ù  Peii- 
(froil  et  nu  temps  où  Peail  a  pertfu  ru  vir.  .)p  n- 
eounais  Crotty.que  de  vue.  J^.i  vu  MnAnm  aprrs 
lii  Ijaoarr,!  A  lu  pcMie  de  M(re.  Lawlo.,  Cmjiv 
essayait  de  l'emmener  et  lui  disait  :  "  (oiu-  aloI..^ 
eom«  .•iIoul;-."'— Au  même  instant,  Mih.  L,M.vI?r 
est  sorti,  a  dît  (|ut>îques  mots  dont  je  n'ai  pu  vnisu- 
le  sens  ;  sur  ces  in..t,';,— Croltv  s'est  (iwir  eu  br,.n- 
dissant  son  fouet  qu'il  allait  (oiit  briser, 

Jkan  Duue., — J'éfais   présent    lors'H.-e   Fr.irl    ^ 
{jerdu  la  vie.     J'ai  vu  dans  eett(;  (iccaslov;   MM..i..Mi 
n  P.'arl  se  bousculant  et  cofletrailhmt.  Cmiir  <',..t 
approché   des  deux   combattants,   et   a    iis^fn.-'-    ,;.> 
coup  de  manche  de  fouet  sin-  la  tête  de  l*c;!rî  •   iv- 
■iui-ci  tomba  e(  I\îeelian-  et   Crotfv   se    rucivnt'  sur 
'  i"i  et  le  frappèrent  à  coups  de  pieds.     Ci-nfî;   frap- 
pait du  côté  o-auche,  après  cela,  ces  dciix  h..iiini's 
sont  montes  eji  calèche  et  sont  partis. 

M.  Parkhi  alors  lit  son  adresse  aux  Jurés,—- |j  ^p. 
lait  Hiliicile  de  rej)rodniro  celte  allociitio'!  <.iii  i'<it. 
Hdndrablf»  par  la  précision  et  Péloquen.-"  ;r,'.(  !  ,. 
quelle   cNc  fut  jHononcéc,  et  d'ailteur.s,    n:: 
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''Ml'ftT 


i\'  iiiijivo    s!ir 
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iloniini:  !i:  JiiL^r'  Duval  (|ui  r-LMilViniP   fcussi   le    rc- 

siniK'  <!o  la  cause.  ^ 

M.  Stcwurl  à  MUi  LmiT  prit  !;«  parole  et  s  adres- 
sa ;i.i  .]nrv  avec  rclo.luoiico  que  n.»us  lui  connais- 
M.i.s  .Icià':  A  incm-e  (ju'il  récapiUiiait  les  faits  de-la 
<.ini.M-.'r.Mno'j(Mi  s'empaïaUde  lui,  et  bientôt  tout 
raiulilnire    (Ui'il    avait    su   -agner,    partageait   son 

émotion.  ^ 

Alors  S.Mi  HoniK.-ur  le  Ju-e   Du  val  Ht  sa  charge 


a 
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au  .luiv  a  j)eu  pri's  dans  les  termes  suivants  :— 
''  ii  est  pénible  poia-  vous  d'avoir  aujourd'hui 
n.iii;)lir  les  devoirs  de   la  société   à   l'égard  iV 
liommc  nui  si  jeune  encore,  est  accusé  d'avoir  ver- 
sé l-  sang  de  son  semblable.     Il  ::st  de  votre  devoir 
de  bien  examiner  onoore  les  témoignages  rendus 
m  celle  cause,  a[in  devons  acquitter  scbni   votre 
r,,i-cieuce   (bî   votre    pénible   charge,  comme  vous 
!i,nis  itcjpiilLerez,  j'en  ai  aucun   doute.    -Dans   les 
<:.uses  de  .:e  genre,  il  V  u  (piatre   sortes  de  veitlicts 
,,i,i  peuvent  éire  rendus,;   le  premier  c'est  U  meur- 
r'n:   le  second,  est  17/6' //ac/.'/r',  ou    meurtre  involon- 
taire; {mun  dai(ii-/Ucr),  le  troisième  est  Vassaut 
et  balfcrk.  et  le  quatrième  est  celui  que   vous  ren- 
driez SI  v«)us  étiez   convaincus  que   le   prisonnier 
n'a  frapi.'é  que  pour  se  défendre.     Quand  à  ce  der- 
nier  ie  n'en  parlerai   pa^J,  car   il  serait   impossible 
,,ue  vous  lendissiez  un  tel  verdict.      Le  troisième 
v.Mdict,  non  plus,  je  crois,  ne  doit  pas  être  rendu  eu 
.<;ettc  cause,  car  nous  ne  pouvons  supposer  un   ins- 
tant (ju'il  y  ait  eu  simplement  assaut  et  batterie, 
lorsque  la\ictime  a  succombé    aux   c->ups  qui   lui 
.-ntelc  infligés.     Ainsi   il    ne.   reste  plus  ipie  deux 


^•pilct-  r^ii;:  vou.^4'Ui*.si'-'/-  r'?ii.uie< 
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Mciii-^,  M)Ui  (Ipvpz  •iikMîio  ('(•   'ùié   loijlî!    runvcui- 
t'opiilcsiiiî  qui  uuriilt  pu  (uippyr   vos   ort'illes   avan!, 
<•»•  priicrs  ;  vous  iic  devez  plus  penser    à   ce   (jiii  n 
^'Ir  <1ii  en  di-liers  de   relie   <  ncciple  ;  M>!re  (Ij'\  (<ir 
«1  (ie  !'i' jUj4;er  (jiie  (l'ii|)i-ès  !a  prei:ve  (|ui  mmis  a  et-c 
olleilf  ;   Aliii  (ie  vous  iiider  uiî  peu,    je    Vriis  déroij- 
1er  à  \('s  yitix  cette  j)ieiivt,'  ».jiii   a   clé  tloimée,  en 
iittirant   votre  atlenticHi  sur  Kes  faits  prineipaiix.  En 
j)rotnier   lieu,   il  y  a    le    <émoiirnage    de    Marlin 
Lawler  (jui  me  parait  d'cne   assez   grande   res|>ôr- 
labililé.  c'G.>t  lui  (jui  était  le  plus  près  {\a   lieu,   et. 
était  |«)ur  ainsi  <lire  même  sur  le  lieu  où  le  meurt rw 
a  été  comimis,  ii  a  vu  ce  qui  s'est    jjassé  d-epuis  k 
omimemcement  jusqu'à  la  fj!)  ;   D'ailleurs  son    té- 
moignaii;e  est  corrokiré    jjar    celui    de    p-lusieurs 
<iutres  témoins,  et  il  me  paraîtrait  sas^e,  de,'  nous  e*i 
tenir  a  ce  qu'il  a  prouvé.     D'a'.ord   il    a  dit  qu'-ii 
<^lait  îivec  Pc-arl  au    rnonicnt   où  Meehau  est  vei^Mi 
\c  clierdicr,  il  est  sorti  en  njé!n<3'ternp':  fpi'eii\,<:4 
f\  pu  voir  loiit  ce  (jui   s'c>t    passé,    il   a   vu    ('roliy 
«''avancer  vers  f*r'arl,  et  le  Irupper  avec,  swn   lon^t 
sVa-  le  coté  oauclie  de:  i<t  tête,  P.-arl  est  alors   tom- 
bé, et  le  témoin  a  vu  Crotly  et  Meelian  lui  domam" 
<ies  coups  de  pieds,  il  dit  qJe  Crotty  n'a  pas  Irappé 
iivec  ses  \ùci\s  sur    la   této  de    Pearl.     Mainteijant 
nous  avons  le  tém(»igna,^e  des  médecins  qui  ont  iait 
Pautoj;sie  du  cadavre,  et  qui  ont  constaté   qu'H  n'y 
avait  <îue  les  blessures  sur  le  coté  droit  de  la  tète 
xle  Pearl  (jui   aient   pu  c-<iuscr  sa  rnori  ;  (p.ic  celles 
qu'ils  ont  vues  sur  le  côté  gauclie  de  la  tôte  n"6taieii.t 
pas  mortelles,  et  que   pas  un  des  coupsAju'il  avait 
ff<;us  hur  !e  c()rps  n'avait   pu  occasioner  su   mort, 
.''^'il  e'i  était  ainsi,  le  jJiisi.Ujijicr  ne  tcrail  ccupubi* 
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f|"f'  (l'iKHiiu'iffe  (ma/t  slaw^ilrr).  Toirtefois,  je  ne 
\v\\\  lif!"  iliif  (jiii  |>iit  vous  (aire  rendre  ce  verdict 
rar  si  \  nus  étiez  convaincus;  (jne  Crutly  aurait  par- 
ii('i|)é  an  rnenriro  autant  que  Aîeeitan,  qui  est  déjà 
devant  [)iei!  pour  ce  crime:  si  vous  croyez  qu'il  y 
avait  cî»(»z  Crotty  d(jvssin  prémédité  de  tuer  Pcarl 
de  concert  ;tvec  Meclian  ;  il  s<^rak  de  V(>tre  devoir 
i4J»'  rendre  un  verdict  (Je  meurtre. 

"■  F'ncore  une  ^ois,  je  le  répète,  réfléchissez  bien 
avant  de  rendre  volie  vfpdict,  et  je  suis  sûr  qu'il 
sera  tel  qu'il  <lcvrait  être.  Maintenant,  je  reiTiets 
la  cause  entre  vos-  mainR,  ne  doutant  })as  que  vous 
,vous  déchargerez  eonsciensieusement  tie  la  re.<^pon- 
sal)iîité  (jui  vwu,<  <;st  assumée." 

Les  jurés  se  retirèrent  pour  délibérer,  et  revin- 
,rent  en  cour  un  bout  d'une  demie  heure,  au  milieu 
(Pun  silence  soleiuiei,  ils  prononcèrent  le  verdict  de 
honiicidc.  man  sJauil-htcr 

Ainsi,  le  piisonnier  ne  vscra  pas  pcn^lu,  sa   peine 
■  -Siéra  seuietucnl  l'exil. 
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